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Mardi 1er mars Actes 1

La vision des sept chandeliers d’or 

Le mystère des chandeliers d’or est sans aucun doute le far-
deau du Seigneur dans le livre de l’Apocalypse. C’est la pre-
mière  vision  qui  nous  y  est  donnée.  « Le  mystère  des  sept  
étoiles que tu as vues dans ma main droite, et des sept chan-
deliers d'or. Les sept étoiles sont les anges des sept Eglises, et  
les sept chandeliers sont les sept Eglises » (Apoc. 1:20). Il est 
étonnant que le Seigneur utilise le mot « mystère » pour parler 
des sept chandeliers d’or. Pourquoi est-ce un mystère ? Selon 
notre compréhension naturelle, nous pensons peut-être au mer-
veilleux mystère si positif des chandeliers. Mais le Seigneur 
utilise ce mot pour montrer que quelque chose est caché, que 
quelque chose de secret se passe, quelque chose qu’il ne nous 
est pas facile de saisir. Dans Matthieu 13, Jésus a parlé des 
mystères du royaume des cieux. Beaucoup de gens sont  sur-
pris, parce qu’ils s’attendent à ce que le royaume soit quelque 
chose de grand et de merveilleux ; ils ne s’attendent pas à ren-
contrer tellement de choses négatives. Le mystère du royaume 
dans  Matthieu  13  est  étrange.  Tout  commence  par  quelque 
chose de très positif, par la semence du royaume, semée dans 
le  cœur  de  l’homme.  Immédiatement,  des  problèmes  appa-
raissent, qui ne viennent pas de la semence du royaume mais 
du cœur de l’homme. C’est là qu’est le mystère. Il y a une 
merveilleuse semence, mais différentes sortes de terrains. Un 
seul est le bon terrain. Cela ne veut pas dire que tous les ter-
rains sont complètement mauvais ; un seul l’est vraiment, le 
terrain dur où les oiseaux viennent voler la semence. C’est une 
partie du mystère. Ne pensez pas que tout est merveilleux dans 
les mystères du royaume ; ni les oiseaux, ni le terrain dur ne 
sont positifs. Evidemment, le terrain dur est le pire, mais qu’en 
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est-il du terrain où sont cachées des pierres ? Tout semble bien 
au  début,  le  terrain  reçoit  la  semence,  mais  pas  pour  long-
temps.  Cela  fait  partie  du  mystère.  Heureusement,  et  nous 
louons le Seigneur pour cela, il y a aussi le quatrième, le bon 
terrain. 

Vous voyez que dans les mystères du royaume, il y a beau-
coup de choses  négatives.  Si  vous considérez l’histoire  des 
Eglises, vous y voyez de nombreux problèmes. Le mot « mys-
tère » montre que le Seigneur nous dépeint l’image tout en-
tière, pas seulement le côté brillant, mais aussi l’envers. Non 
seulement, Dieu agit, mais le diable aussi. Dans la première 
parabole, le Seigneur est le Semeur, et il est la semence ; c’est 
un mystère merveilleux. Mais la deuxième parabole révèle ce 
terrible mystère : le diable sème aussi.  Il  y a donc deux se-
mences. Le Seigneur a semé une bonne semence, mais l’enne-
mi a aussi semé. C’est très mystérieux. Si vous connaissez le 
mystère  des  chandeliers  d’or,  vous  verrez  que  parfois,  tout 
n’est pas en or. Tout ce qui brille n’est pas forcément de l’or. 
L’ennemi  introduit  une  semence  qui  ressemble  à  la  bonne, 
mais qui cause de la confusion. Pouvez-vous vous représenter 
que cela fait aussi partie des mystères du royaume ? 
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Mercredi 2 mars Actes 2

Le Seigneur  a  semé une  petite  semence,  et  tout  à  coup, 
contre sa nature, elle devient un grand arbre. Ce n’est pas une 
bonne chose. L’intention de Dieu n’est pas d’avoir un grand 
arbre.  Le  premier  « grand arbre »  mentionné dans  la  Bible, 
c’est Nebucadnetsar (Dan. 4). Dieu ne veut pas avoir une or-
ganisation surdimensionnée et tellement puissante, il ne veut 
pas d’un empire. C’est pourtant ce que la semence est deve-
nue ; elle a grandi sauvagement. Il est bon de croître, mais pas 
sauvagement ! J’aime voir les jeunes grandir, mais pas d’une 
manière sauvage, sans freins. Spirituellement, plus vous gran-
dissez, plus vous êtes restreints – vous n’êtes pas sauvages. Ce 
genre d’arbre grandit d’une manière sauvage, ce n’est pas une 
croissance normale, car elle est incontrôlable. L’histoire nous 
montre que l’Eglise a disparu dans une gigantesque organisa-
tion  mondaine,  devenue  le  catholicisme  romain.  En  fin  de 
compte, plus personne ne peut contrôler une telle chose, qui 
devient une véritable bête féroce. C’est terrible. La croissance 
spirituelle est toujours sous le contrôle du Seigneur. 

Des éléments extérieurs se sont introduits dans le royaume, 
et il a grandi d’une manière sauvage, jusqu’à devenir un grand 
arbre. Vous devez connaître ce mystère, car le Seigneur nous 
avertit que l’ennemi est aussi à l’œuvre. Ne pensez pas qu’il 
est inactif, pendant que le Seigneur agit. Si vous ne connaissez 
pas le mystère, vous serez pris au piège. 

Dans Matthieu 13, nous voyons aussi une femme qui dissi-
mule du levain dans la  pâte.  Certains présentent  cela d’une 
manière positive, mais permettez-moi de vous rappeler que la 
Bible ne dit rien de positif au sujet du levain ! Cette femme ne 
représente pas quelqu’un de bien. Une sœur bien intentionnée, 
lorsqu’elle fait du pain, « dissimule »-t-elle du levain dans la 
pâte, en essayant de le cacher à son mari ? Si tu as quelque 
chose à cacher, ce n’est pas bon signe. Cette femme dans Mat-
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thieu 13 cache dans la fine fleur de farine quelque chose qui 
n’y a pas sa place, et qui fait lever toute la pâte. Ce sont les 
mystères du royaume. Ne soyez pas naïfs ! La Parole de Dieu 
est pure et parfaite, mais l’ennemi introduit un peu de levain 
dans la pâte. Il n’a pas du tout besoin d’en utiliser beaucoup, 
juste un petit peu. Vous n’avez pas besoin d’ajouter autant de 
levain qu’il y a de pâte, une toute petite quantité suffit. Il suffit 
d’introduire  un tout  petit  peu de faux enseignements  ou de 
concepts erronés dans la pâte, et elle va lever tout entière. Ce 
sont aussi les mystères du royaume. Il n’est pas faux de dire 
que  Jésus  est  le  véritable  « Homme-Dieu »,  parce  qu’il  est 
aussi bien le Fils de Dieu que le Fils de l’Homme. Mais le fait 
que tu sois né de nouveau et que tu aies reçu la vie de Dieu en 
toi  ne veut pas dire que tu es aussi un « homme-Dieu ». Si 
vous acceptez un tel enseignement, un dangereux levain s’in-
troduit en vous, et il va agir graduellement jusqu’à ce que vous 
pensiez  que  vous  êtes,  non  plus  un  « homme-Dieu »,  mais 
Dieu ! Ne pensez pas qu’un peu de levain ne soit pas dange-
reux.
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Jeudi 3 mars Actes 3

Les mystères  du royaume dans Matthieu 13 sont  étroite-
ment liés au mystère des sept chandeliers d’or dans les pre-
miers chapitres de l’Apocalypse. Si vous mettez ensemble ces 
deux mystères, vous aurez l’image complète. Les Eglises au-
jourd’hui représentent le royaume des cieux ; ce ne sont pas 
deux  choses  différentes.  Le  mystère  du  royaume des  cieux 
dans Matthieu 13, c’est la même chose que le mystère des sept 
chandeliers d’or dans Apocalypse 1 à 3. J’espère que le Sei-
gneur  va  nous  éclairer  à  ce  sujet,  parce  que  souvent  nous 
sommes  terriblement  idéalistes  et  quelque  peu  naïfs.  Nous 
pensons : « Si c’est l’œuvre de Dieu, il ne doit pas y avoir de 
problèmes. » Ne pensez-vous pas ainsi ? L’ennemi est-il ca-
pable d’endommager l’œuvre de Dieu, est-il si puissant ? Le 
Seigneur aurait pu l’arrêter, mais il ne l’a pas fait. Dieu n’au-
rait-il pas pu empêcher le serpent de tromper Eve ? Bien sûr ! 
Il aurait pu très facilement anéantir le diable depuis son trône, 
d’un seul mot. Si c’est l’œuvre de Dieu, comment peut-il y 
avoir tant de problèmes, tant de confusion ? Je pensais autre-
fois que dans l’œuvre de Dieu, il devrait y avoir tellement de 
bénédictions. Nous pensons tous de cette manière, mais cela 
veut dire que nous n’avons pas vu les mystères du royaume. 
Vous avez besoin de voir le mystère des sept chandeliers d’or. 
J’espère que le Seigneur va nous aider à comprendre, nous en-
courager, fortifier notre foi et nous aider à aller de l’avant. 

La vision positive des sept chandeliers d’or

Premièrement,  je  voudrais présenter la  vision positive des 
chandeliers d’or, qui sont les sept Eglises. Nous devons voir 
l’Eglise  positivement,  nous  avons  besoin  d’apprendre  à 
connaître la vision positive. Les chandeliers d’or sont quelque 
chose de très positif dans la Bible. « Tu feras un chandelier  
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d'or pur; ce chandelier sera fait d'or battu; son pied, sa tige,  
ses  calices,  ses  pommes  et  ses  fleurs  seront  d'une  même  
pièce » (Ex. 25:31). Le chandelier doit être fait d’or pur, pas 
d’or  mélangé.  Vérifiez  que  c’est  de  l’or  pur,  battu,  d’une 
même pièce. C’est ce que Dieu veut avoir. J’ai vu beaucoup 
d’Eglises différentes, certaines petites, certaines plus grandes, 
voire beaucoup plus grandes. Mais le plus important, c’est que 
chaque chandelier soit d’or pur. Vous ne pouvez pas faire un 
chandelier avec d’autres matériaux. Du point de vue de Dieu, 
l’Eglise doit être faite d’or pur. Rappelez-vous ce que Paul a 
dit dans 1 Corinthiens 3 : l’Eglise doit être bâtie avec de l’or 
premièrement. Le premier matériau, c’est l’or pur. 
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Vendredi 4 mars Actes 4

Acheter de l’or éprouvé par le feu

Ne pensez pas qu’il soit si facile de se procurer de l’or pur. 
Dans Apocalypse 3, la question de l’or est mentionnée, dans 
l’Epître  adressée  à  l’Eglise  à  Laodicée :  « Je  te  conseille  
d’acheter de moi de l’or éprouvé par le feu » (v. 18). N’avez-
vous jamais  pensé à  cela ?  Etes-vous déjà  venus consciem-
ment  auprès du Seigneur pour acheter de l’or ? Je crois que 
peu d’entre nous prennent vraiment cette parole au sérieux. Si 
vous  me dites  que  vous  l’avez  fait,  ma  prochaine  question 
sera : « Quel prix avez-vous payé ? » Si vous voulez de l’or, 
vous devez l’acheter. Je ne sais pas quel est le prix actuel d’un 
kilo d’or sur le marché des métaux... En tout cas, plus vous at-
tendez, plus le prix sera élevé. Venez aujourd’hui au Seigneur 
afin d’acheter de l’or. Ne pensez pas : « Il me suffit de lire la 
Bible, et l’or va s’ajouter automatiquement en moi. » Ce serait 
très bon marché – mais de peu de valeur. Soyez des personnes 
qui  viennent  au  Seigneur  pour  acheter  de  l’or  véritable.  Si 
vous le voulez, vous devez payer un prix, et je vous dis que ce 
n’est pas bon marché. Chaque fois que le Seigneur vous dit 
« Stop », arrêtez-vous. Si le Seigneur me dit de m’arrêter et 
que je continue, comment vais-je acheter de l’or ? Si ma réac-
tion est  toujours le contraire de ce que Dieu me dit,  ne me 
dites pas que j’achète de l’or. J’achète de la chair, et elle est 
très, très bon marché, mais elle ne sert à rien. Il n’y a aucun 
profit. Permettez-moi de vous dire ceci, comme je me le dis à 
moi-même  aujourd’hui :  si  l’Eglise  doit  être  un  chandelier 
d’or, il  faut que nous allions acheter de l’or céleste, de l’or 
pur ! Si personne d’entre nous n’en achète, comment et avec 
quoi  bâtirons-nous l’Eglise ?  Avec des doctrines ?  Les doc-
trines sont très bon marché, vous pouvez les obtenir gratuite-
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ment  sur  Internet.  Ce  n’est  pas  de  l’or  « gold »,  c’est 
« Google ».  Les  doctrines  et  la  connaissance  sont  très  bon 
marché ; je n’en veux pas. Je veux de l’or ! Mais pour cela, je 
dois  aller  auprès  du  Seigneur  et  être  prêt  à  payer  le  prix : 
« Seigneur, je veux te gagner, je veux gagner la nature et la 
gloire du Père. » 
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Samedi 5 mars Actes 5

L’or : la glorieuse expression du Dieu trinitaire

L’or se rapporte à l’honneur, à la majesté, à la gloire et au 
règne de Dieu, à la nature divine. Vous rappelez-vous la tête 
d’or dans le rêve de Nebucadnetsar (Dan. 2) ? Daniel lui a dit : 
« C’est  toi  qui  es  la  tête  d’or ;  Dieu t’a  donné la  gloire  et 
l’honneur des nations. ». Voilà ce que représente l’or ; et c’est 
Dieu qui est le vrai or, pur, très pur. Pensez-vous qu’un tel or 
soit bon marché ? C’est ce qui constitue l’Eglise. Si l’Eglise 
est  vraiment  un  chandelier  d’or,  comme le  Seigneur  le  dit, 
comment pensez-vous la bâtir ? Avec un morceau de bois ? 
Alors le chandelier va brûler. Ce n’est pas facile. Chers frères 
et  soeurs,  vous avez besoin d’une vision. Je ne suis pas ici 
pour des doctrines, je veux avoir de l’or. Je veux toucher cet 
or, le voir, le posséder. Dites au Seigneur : « Je veux payer le 
prix pour l’acheter. »

Dans Matthieu 13, le Seigneur se décrit comme celui qui a 
trouvé un trésor caché dans un champ ;  et  pour acquérir  ce 
champ, il a tout vendu. Le Seigneur a payé le prix. Et toi, es-tu 
prêt à le payer aussi ? Peut-être que l’Eglise n’est pas aussi 
précieuse que cela pour toi. Bien sûr, si l’Eglise est faite d’un 
morceau de bois, elle n’est pas si précieuse. Si cette tasse sur 
la table était faite d’or pur, est-ce que tu ne la voudrais pas ? 
Beaucoup de gens n’apprécient pas l’Eglise comme un trésor, 
parce qu’il n’y a pas d’or. Imaginez que l’Eglise soit entière-
ment constituée d’or pur : vous n’aurez pas besoin de dire aux 
gens qu’ils doivent l’apprécier. Ils vont la considérer comme 
un trésor ! Bâtissons donc un chandelier d’or ! Gagnons tous 
de l’or auprès du Seigneur. Paul voulait gagner l’excellence de 
Christ ; il a payé le prix pour cela, tout ce qu’il avait. Mais 
nous aujourd’hui, dès que nous rencontrons un petit problème, 
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nous abandonnons tout. Cela veut dire que nous n’avons pas la 
vision des chandeliers d’or. Si vous investissez de l’or dans 
l’Eglise, vous voudrez la conserver. 

Il nous faut voir cette vision positive. Je n’aime pas parler 
d’une  manière  doctrinale  de  l’édification  de  l’Eglise.  Cette 
simple vision du chandelier d’or vaut mille mots. Si vous avez 
un chandelier d’or devant vous, il deviendra votre trésor. C’est 
l’or qui rend la vie de l’Eglise si précieuse pour Dieu.
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Dimanche 6 mars Actes 6

Le chandelier est l’expression du Dieu trinitaire. Ce n’est 
pas si facile d’exprimer Dieu. L’Eglise est Dieu manifesté en 
chair. Ce n’est pas simple. Si vous et moi n’exprimons pas le 
Dieu  vivant,  comment  pouvons-nous  nous  appeler  nous-
mêmes « l’Eglise » ? L’or parle de lui-même. La seule chose 
intéressante pour quelqu’un qui cherche de l’or, c’est de savoir 
si c’en est vraiment, et non d’en parler longuement ! Si en tant 
que l’Eglise nous manifestons le Dieu vivant aujourd’hui, il 
n’y aura pas besoin de tellement en parler, parce que les gens 
vont voir cette expression. Lorsque le Seigneur Jésus était sur 
terre, on pouvait voir le Père. C’est ce qu’en substance il a ré-
pondu à  Philippe :  « Comment  veux-tu  que  je  te  montre  le 
Père ? Celui qui m’a vu, a vu le Père. » Il ne peut y avoir que 
deux raisons pour que les gens ne voient pas :  soit je n’ex-
prime pas le Père, soit ce sont eux qui ne peuvent pas voir. Le 
Seigneur  était  avec  les  disciples  depuis  si  longtemps,  mais 
Philippe ne pouvait pas voir. Où est le problème ? Dans le Sei-
gneur ? Il est clair que c’était en Philippe. Mais aujourd’hui, le 
problème est des deux côtés : on n’exprime pas Christ, et on 
ne le cherche pas non plus !

C’est le mystère du chandelier d’or. J’espère que nous al-
lons voir cela. C’est un grand fardeau, parce que le Seigneur 
recherche la substance, l’essence. Allez à lui, comme il l’a dit 
à Laodicée au chapitre 3 :  « Je te conseille d’acheter de moi  
de l’or éprouvé par le feu » (v. 18). Cela veut dire que nous 
aussi,  nous  devons  être  éprouvés ;  notre  foi,  comme  le  dit 
Pierre, doit aussi traverser le feu. Tout ce que Dieu veut utili-
ser pour l’édification doit être éprouvé par le feu. Le Seigneur 
a traversé un tel feu, de même que tous les apôtres. Aujour-
d’hui, payer le prix pour acheter de l’or implique d’être éprou-
vés par le feu. C’est ainsi que nous payons le prix.
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Lundi 7 mars Actes 7

J'espère que  nous avons tous été impressionnés par ce mot : 
« mystère ». Ce n'est pas un mot simple. Il ne signifie pas que 
les choses décrites sont mystérieuses au point que personne ne 
les comprend. Elles sont compliquées parce que beaucoup de 
parties sont impliquées dans la construction du chandelier d'or. 
Dieu agit, mais l'ennemi est aussi à l’œuvre. En plus de cela, 
nous sommes aussi impliqués dans cette œuvre. Trois parties 
sont donc engagées : Dieu agit, vous êtes impliqués, et l'enne-
mi travaille contre cette œuvre. C'est mystérieux et compliqué. 
Cela explique tous les problèmes inattendus que nous rencon-
trons. Le seul qui soit impliqué sans poser de problème, c'est 
Dieu. Nous sommes la source de beaucoup de problèmes, et le 
diable est lui-même le plus grand problème.

Quand j'étais plus jeune, je ne savais pas que bâtir l'Eglise im-
plique  un  mystère.  Je  me  disais :  « C'est  magnifique,  nous 
avons vu la vision, nous allons la concrétiser ! Louez le Sei-
gneur! » Je m'attendais à une autoroute spirituelle jusqu'au but 
final. Mais à ma grande surprise, nous avons rencontré un pro-
blème après l'autre. L'ennemi était à l’œuvre, la chair était là, 
ainsi que le moi, le monde et la religion : il y avait tellement 
d'obstacles sur la route. Difficile d'avancer, impossible de re-
venir en arrière... J'ai graduellement réalisé que cette œuvre est 
vraiment mystérieuse. Nous avons besoin de voir que le des-
sein de Dieu n'est pas si simple que nous le pensons. 

J'ai réalisé que l'être humain est très compliqué. Des choses 
sont arrivées que nous n'aurions pas imaginées. Je n'avais pas 
réalisé que le cœur peut changer ; j'ai vu des personnes chan-
ger, du bien vers le mal, mais aussi du mal vers le bien, toutes 
sortes de changements, au point que la tête m'en tourne. Nous 
avons été pris par surprise par beaucoup de choses. En gran-
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dissant dans la vie, nous avons commencé à comprendre que 
tout change, que seul Dieu ne change pas. Son plan est im-
muable, son œuvre ne changera jamais. 

Finalement, j’ai commencé à comprendre le mystère ! Au-
jourd’hui, peu importe quels changements interviennent autour 
de moi, je ne suis plus surpris. Beaucoup de choses inatten-
dues peuvent encore se produire, mais je veux me tenir sur le 
terrain solide de la  vérité  immuable  de  la  Bible.  Tout  peut 
changer, mais le Dieu vivant ne changera jamais. Il accomplira 
malgré tout son dessein avec vous et moi. C'est pourquoi au-
jourd'hui, si quelqu'un veut s'y opposer, c'est son problème ; je 
ne me battrai pas avec lui, parce que Dieu accomplira ce qu'il 
a dit. J'espère que nous parviendrons tous à ce point, à voir ce 
qui est dans le cœur de Dieu et à être fidèles à son dessein.
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Mardi 8 mars Actes 8

A la fin de la Bible, ce qui est dans le cœur de Dieu ce sont 
les chandeliers d'or.  Nous avons besoin de voir cette vision 
positive. Si vous ne voyez pas premièrement ce qui est positif, 
vous serez distraits par les choses négatives, si nombreuses au-
tour de nous. Le mystère, c'est que Dieu ne les ôte pas. Dans 
sa sagesse souveraine, Dieu permet à ces choses de continuer à 
exister. Il n'en a pas peur. Je suis en train d'apprendre à ne pas 
être trop occupé par ces choses. Vous les jeunes, ne vous at-
tendez pas à une Eglise sans problèmes. Si vous espérez cela, 
c'est que vous ne connaissez pas le mystère. Vous devez ap-
prendre  à  ne  pas  devenir  soucieux  à  cause  des  problèmes. 
Notre Chef ne l'est pas. S'il ne l'est pas, je n'ai pas non plus be-
soin de l'être. Ne soyez pas submergés par ces soucis si notre 
Tête ne l'est pas ! 

Acheter de l’or

L'Eglise est un chandelier d'or, c'est ce que Dieu veut. Cela 
veut dire que vous avez besoin d'or. Aujourd'hui les gens re-
gardent  aux  choses  extérieures :  « Combien  êtes-vous ? 
Quelles activités avez-vous ? Faites-vous ceci ou cela ? » Si 
vous faites une œuvre extérieure, il est très facile d'avoir du 
succès  et  de  devenir  nombreux.  Il  suffit  de  quelques  frères 
doués, capables d'organiser, de distribuer les activités, d'avoir 
quelques bonnes méthodes, de préparer quelques bons tracts, 
d’engager des ouvriers à plein temps qui aillent chaque jour 
parler à dix personnes à l'université, de nommer un surveillant 
qui s'assure que cela soit fait. Si quelqu'un n'accomplit pas sa 
tâche  quotidienne,  il  ne  peut  pas  travailler  à  plein  temps. 
Chaque jour, tu dois parler à dix personnes et au moins une 
doit être sauvée, une personne au moins doit être baptisée... 
Quelle  œuvre  nous  pourrions  organiser !  Devons-nous  faire 
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cela,  mettre  en place de bonnes méthodes ?  Voulez-vous le 
faire ?  Nous  pouvons  développer  une  telle  œuvre,  il  suffit 
d'apprendre rapidement. Si c'est le chemin par lequel nous fai-
sons  une  œuvre  chrétienne,  nous  pouvons  avoir  du  succès, 
c'est certain. C'est comme une entreprise commerciale : aussi 
longtemps que vous travaillez dur et que vous avez de bonnes 
méthodes, vous pouvez le faire et avoir une grande œuvre. 
La question est de savoir si vous avez de l'or. Avez-vous de 
l'or ?  L'Eglise  est  un  chandelier  d'or.  Combien  d'or  avons-
nous ? Si vous ne payez pas le prix, vous ne pouvez pas obte-
nir de l'or : « Je te conseille d'acheter de moi de l'or éprouvé  
par le feu, afin que tu deviennes riche » (Apoc. 3:18a).
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Mercredi 9 mars Actes 9

Le Seigneur nous conseille d’acheter de l’or éprouvé par le 
feu. Il nous donne de très sages conseils ! L'or céleste a été pu-
rifié par le feu, au travers de la vie du Seigneur Jésus-Christ, 
par ses souffrances en tant qu'être humain. Il a passé par beau-
coup d'épreuves ; il a été tenté par Satan et par les hommes, et 
finalement, il est allé à la croix. Il a été testé de toutes les ma-
nières possibles. L'or que notre Seigneur Jésus-Christ possède 
est de l'or pur, céleste, transparent. Il a payé le prix. 

Et toi, quel prix paies-tu ? Oui, je sais que tu aimes le Sei-
gneur, mais cela ne garantit pas que tu aies de l'or. Tu as be-
soin de l'acheter, d'être obéissant au Seigneur, de payer le prix 
de diverses manières. Je ne sais pas combien d'or tu as. Tu 
dois savoir toi-même quel prix tu paies. 

Cet or-là peut être utilisé pour bâtir l'Eglise. Savoir donner 
un magnifique message n'implique pas qu'on possède de l'or. 
L'or, c'est bien plutôt le prix que je paie en venant au Seigneur 
pour en acheter de lui. Es-tu prêt à être obéissant chaque jour, 
dans ta vie quotidienne ? Dis-lui :  « Seigneur,  je suis prêt  à 
acheter de l'or. » Si le Seigneur te dit : « Ne considère plus ces 
choses, abandonne ce que tu es en train de faire, abandonne tes 
idées préconçues, viens à moi, arrête cette activité », le fais-
tu ? Si  tu n'es pas prêt  à payer ce prix,  tu n'auras pas d'or. 
Même si  tu connais beaucoup de choses,  ce n'est  pas équi-
valent à posséder de l'or. Il te faut venir au Seigneur, en payer 
le  prix.  Aujourd'hui,  je  crois  que je  peux vraiment dire que 
nous devons apprendre l'obéissance. Obéissez à sa Parole, à 
l'onction intérieure. Obéissez-lui en rejetant votre chair. Em-
brassez  la  croix  du  Seigneur.  Paul  pouvait  déclarer :  « Pas 
moi, mais Christ » (cf. Gal. 2:20). Etes-vous disposés à vous 
renier  vous-mêmes ?  Il  y  a  tant  d'occasions  et  de  manières 
d'acheter de l’or, mais souvent vous n'avez pas le concept qu'il 
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vous faut le faire, et à cause de cela, vous manquez beaucoup 
d'occasions.
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Jeudi 10 mars Actes 10

Le Seigneur nous dit : « Je te conseille d'acheter de moi de  
l'or éprouvé par le feu, afin que tu deviennes riche, et des vê-
tements blancs, afin que tu sois vêtu et que la honte de ta nu-
dité ne paraisse pas, et un collyre pour oindre tes yeux, afin  
que tu voies » (Apoc. 3:18). Voyez-vous quelque chose ? Que 
voyez-vous ? Vous avez besoin de ces trois choses, qui sont 
reliées à l'Eglise : de l’or, des vêtements blancs et un collyre. 
Que le Seigneur nous fasse miséricorde ! S'il vous faut possé-
der de l'or, ce n'est pas seulement pour devenir riches, mais 
également pour devenir saints dans toute votre marche. Il est 
impossible à quelqu'un d'être riche en or céleste et de marcher 
tout le temps en vêtements souillés ! L'or doit être accompa-
gné  de  vêtements  blancs.  Si  vous  me  dites  que  vous  avez 
beaucoup d'or, mais que ce n'est pas visible dans votre marche 
quotidienne,  vous ne me convaincrez pas.  C'est  pourquoi le 
Seigneur nous conseille d'acheter aussi des vêtements blancs. 
Si vous avez de l'or et des vêtements blancs, vous aurez une 
vision spirituelle, une capacité de voir les choses spirituelles. 
Vous pourrez voir beaucoup de choses célestes merveilleuses, 
vous verrez ce qui est caché dans le cœur de Dieu, vous verrez 
Dieu ! Toutes ces choses vont ensemble. 

C'est  une  expérience spirituelle.  Le  conseil  du  Seigneur 
n'est  pas  purement  objectif.  Etre  riche  et  avoir  de  l'or  est 
quelque chose de très pratique. Dans l'Evangile de Luc, il est 
parlé d'être riche de Dieu, ou riche en Dieu (Luc 12:20-21, 
litt.). Il s'agit d'être riche de l'essence de Dieu. « … s’attacher  
au chef (la tête), dont tout le Corps, assisté et solidement as-
semblé par des jointures et des liens, tire l'accroissement que  
Dieu  donne  (litt. :  croît  de  la  croissance  de  Dieu) » (Col. 
2:19). Si vous croissez ainsi, alors vous êtes vraiment riches. 
Ce n'est pas une méthode, et pourtant c'est  la méthode pour 
bâtir l'Eglise. Cela dépend de quelle sorte de chrétiens vous 
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voulez être : un chrétien qui gagne de l'or jour après jour ? Si-
non,  il  n'y  a  aucun  moyen  de  bâtir  l'Eglise.  Vous  pouvez 
connaître  énormément  de  choses  dans  votre  tête.  Certains 
chrétiens  connaissent  toutes  les  doctrines ;  vous  ne  pouvez 
rien  dire  qu'ils  ne  connaissent  déjà.  La  question  n'est  pas : 
« est-ce  que  nous  savons ? »,  mais :  « combien  d'or  avons-
nous ? » Lorsque j'étais jeune, je voulais apprendre beaucoup 
de méthodes : « Comment faire ceci, comment faire cela, com-
ment  prier,  comment  avoir  des  réunions,  comment  servir, 
comment  prêcher  l'Evangile,  comment  chanter  des  chants, 
comment donner un message, comment faire une œuvre sur le 
campus universitaire, comment partager aux jeunes, comment, 
comment,  comment... ? »  Aujourd'hui,  j'ai  désappris  le  mot 
« comment ». Je veux avoir de l'or. Sans l'or, comment bâti-
rez-vous ?  J'ai  réalisé  qu'avec  toute  la  connaissance  que  je 
peux avoir, je ne peux rien bâtir.  J'ai besoin d'or. Le moyen 
n'est pas de lire des livres. Les pharisiens lisaient même les 
Ecritures, mais ils ne venaient pas au Seigneur. Et même venir 
au Seigneur  n'est pas suffisant : il faut payer le prix, l'écouter, 
lui obéir. Le Seigneur dit : « Je te conseille d'acheter de moi de 
l'or. » Souvent, vous venez à lui, mais en le quittant vous l'ou-
bliez, vous ne faites pas ce qu'il dit. Il est facile de dire : « Sei-
gneur !  Seigneur !»  mais  le  Seigneur  répond : « Pourquoi 
m'appelez-vous Seigneur, Seigneur! et ne faites-vous pas ce  
que je dis? » (Luc 6:46). Ce n'est pas ainsi qu'on achète de l'or. 
Pour acheter de l'or, il faut en payer le prix. Ce n'est pas facile 
si nous ne sommes pas disposés à en payer le prix. Que le Sei-
gneur nous soit miséricordieux ! L'or est la substance et la na-
ture de Dieu. Nous en avons besoin, chaque jour. 
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Vendredi 11 mars Actes 11

L’huile pure : le Saint-Esprit
L'huile est la source d'énergie pour la lumière. L'énergie est un 
des plus grands problèmes de notre époque, qu'elle soit élec-
trique, atomique ou d'une autre nature. Quelle est la source de 
notre  énergie  dans la  vie  de  l'Eglise ?  Dieu n'utilise  qu'une 
seule source d'énergie. Et vous, combien de sources utilisez-
vous pour l'édification de l'Eglise ? Votre moi, vos capacités 
mentales, vos talents ? Certaines personnes insistent sur la né-
cessité d'avoir un don ; souvent je me dis que plus le don est 
grand, plus il cause de problèmes. Un petit don cause peu de 
problèmes, mais la réelle question est : « quelle est la source 
de notre énergie ? » 

« Il me dit: Que vois-tu? Je répondis: Je regarde, et voici,  
il y a un chandelier tout en or, surmonté d'un vase et portant  
sept lampes, avec sept conduits pour les lampes qui sont au  
sommet du chandelier » (Zach. 4:2). Ce quatrième chapitre de 
Zacharie est très précieux ; il parle du chandelier d'or. « Et re-
prenant la parole, je dis à l'ange qui me parlait: Que signi-
fient  ces  choses,  mon  seigneur? » (v. 4).  L'ange  répondit : 
« Ne sais-tu pas ce que signifient ces choses ? » (v. 5). Si je 
vous montre une lampe et que je vous demande ce que c'est, y 
a-t-il plus à dire que : « C'est une lampe » ? Mais Zacharie de-
mande : « Qu'est-ce que c'est ? » En voilà une question ! N'est-
ce pas clair ? Non, ce n'est pas si simple. Même notre lampe 
n'est pas si simple ! Elle contient une ampoule, branchée à un 
système électrique, un long câble, qui après bien des détours et 
des  raccordements  est  relié  à  une  source  d'énergie.  Quand 
vous voyez l'Eglise, que voyez-vous ? Juste une réunion le di-
manche matin ou l’opération de son Esprit ? « Ce n'est ni par  
la puissance ni par la force, mais c'est par mon Esprit,  dit  
l'Eternel des armées » (v. 6).
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Samedi 12 mars Actes 12

« Qui es-tu, grande montagne, devant Zorobabel ? Tu seras 
aplanie. Il posera la pierre principale au milieu des acclama-
tions: Grâce, grâce pour elle! » (v. 7). Comment allez-vous 
aplanir une montagne ? Quelle est la hauteur de la Jungfrau ? 
4158 mètres ! Pouvez-vous l'aplanir ? Le gouvernement suisse 
peut-il l'aplanir ? Non, mais l'Esprit de Dieu aplanit de grandes 
montagnes. Avez-vous peur de problèmes dans l'Eglise ? Les 
problèmes dans l'Eglise ne sont qu'une petite colline, même si 
vous avez l'impression que c'est une montagne. Cela dépend 
de ce que vous voyez. Regardez toutes choses du point de vue 
de Dieu, par l'Esprit, même si vous êtes en face d'une haute 
montagne ! Dieu n'est-il  pas capable de l'aplanir ? Quand le 
peuple  est  revenu de  Babylone  à  Jérusalem pour  rebâtir  le 
temple, ils ont rencontré tous les problèmes possibles. C'était 
une haute et grande montagne, mais Dieu a donné une vision à 
Zacharie ; ce n’est ni par la puissance, ni par la force, ni grâce 
à une grande armée, mais par son Esprit. Ainsi, aujourd'hui, 
nous  ne  devrions  pas  nous  faire  de  souci  à  cause  des  pro-
blèmes.  Il  nous  faut  voir  cette  vision.  Que  sont  toutes  ces 
choses, si nous comptons sur l'Esprit de l'Eternel des armées, 
sur le Dieu tout-puissant ? Tout dépend de l'Esprit dans la vie 
de l'Eglise.

Ce dont vous avez besoin, c'est de venir au Seigneur et de 
lui dire : « Je viens acheter de toi de l'huile. » Et pas n'importe 
quelle huile : « Je pris une seconde fois la parole, et je lui dis:  
Que signifient les deux rameaux d'olivier, qui sont près des  
deux conduits d'or d'où découle l'or? » (v. 12). C'est de l'huile 
qui est en même temps de l'or ! Seul le Seigneur, notre Souve-
rain Sacrificateur céleste a cette huile d'or. Vous rappelez-vous 
les dix vierges ? Les cinq vierges folles qui n'ont pas assez 
d'huile doivent retourner en acheter. Il vaut mieux en acheter 
aujourd'hui. Pour gagner tout ce qui est spirituel, il vous faut 
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en payer le prix. Paul nous a donné un exemple. Il considérait 
tout comme de la boue ; je ne pense pas que nous sommes 
vraiment  disposés  à  considérer  notre  connaissance  ou  nos 
bonnes expériences passées comme de la boue. Ce sont sou-
vent ces choses qui nous empêchent d'acheter de l'huile. Ne re-
cherchez absolument rien d'autre que la vraie substance ; c'est 
ce dont nous avons besoin aujourd'hui. Nous pouvons savoir 
tant de choses...  Je veux laisser de côté tout ce que je sais, 
parce que je le veux lui, je veux acheter de l'or purifié par le 
feu, de l'huile d'or. Je veux payer le prix et considérer tout le 
reste comme de la boue.
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Dimanche 13 mars Actes 13

Le Seigneur a payé ce prix, il  a tout laissé pour cela. Et 
vous ? Vous vous accrochez à tellement de choses. « Ni par la 
force, ni par la puissance, mais par mon Esprit ». Je veux ap-
prendre à tout  faire dans la  vie de l'Eglise  par cette  source 
d'énergie. C'est comme votre voiture : n'essayez pas de faire 
marcher le moteur avec de l'eau ou n'importe quel autre li-
quide. Vous devez utiliser uniquement de l'essence, sinon vous 
aller abîmer votre moteur. Si j'essaie de faire avancer ma voi-
ture avec le contenu d'une canette de coca, non seulement elle 
ne va pas fonctionner, mais je vais l’abîmer. La vie de l'Eglise 
ne peut fonctionner que par le Saint-Esprit. Oui, vous pouvez 
essayer d'autres choses et qui sembleront belles, mais Dieu les 
rejette, car ce n'est plus son chandelier ; elles vont ruiner la vie 
de l'Eglise.

La forme du chandelier
Dieu veut non seulement de l'or, mais un chandelier. L'or doit 
être travaillé. Sinon, vous pouvez  amasser de l'or et essayer 
d'en faire une lampe, mais ce ne sera pas le chandelier d'or que 
Dieu veut. « Tu feras un chandelier d'or pur; ce chandelier  
sera fait d'or battu; son pied, sa tige, ses calices, ses pommes  
et ses fleurs seront d'une même pièce. Six branches sortiront  
de ses côtés, trois branches du chandelier de l'un des côtés, et  
trois branches du chandelier de l'autre côté » (Ex. 25:31-32). 
Il  fallait  donc  battre  l'or  pour  en  faire  une  tige,  puis  six 
branches, comme un arbre. A quel arbre pensez-vous immé-
diatement  en  voyant  ce  chandelier ?  A  l'arbre  de  la  vie ! 
L'Eglise, le chandelier d'or, ressemble à l'arbre de la vie. « Il y  
aura sur une branche trois calices en forme d'amande, avec  
pommes (ou: boutons) et fleurs, et sur une autre branche trois  
calices en forme d'amande, avec pommes et fleurs; il en sera  
de même pour les six branches sortant du chandelier » (v. 33). 
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Le chandelier ressemblait à un amandier ! Vous savez ce que 
sont les amandes ? A quoi pensez-vous, quand nous parlons 
des amandes ? A la verge d'Aaron :  « Le lendemain, lorsque 
Moïse entra dans la tente du témoignage, voici, la verge d'Aa-
ron, pour la maison de Lévi, avait fleuri, elle avait poussé des  
boutons,  produit  des  fleurs,  et  mûri  des  amandes » (Nomb. 
17:8). Avec les boutons, les fleurs et les fruits, les trois stades 
de la vie sont représentés ensemble sur le chandelier. 
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Lundi 14 mars Actes 14

C'est l'image de la puissance de la vie de résurrection, car 
l'amandier est le premier arbre qui revient à la vie et porte du 
fruit après l'hiver. C'est la puissance de la résurrection, qui en-
gloutit la mort. Qu'a dit le Seigneur ? « Je suis la résurrection 
et la vie » ! Il est la vie et la résurrection à la fois rassemblées. 
Notre problème n'est pas seulement le péché, c'est que nous 
sommes morts. Si vous n'avez pas la vie qui engloutit la mort, 
à quoi ressemblera la vie de l'Eglise ? 

Ce chandelier  est  ce  à  quoi  doit  ressembler  l'Eglise !  Le 
voyez-vous ? L'Eglise ne dépend pas de méthodes. Elle est vi-
vante. Tous les stades de la vie doivent y être visibles, et elle 
doit être faite d'une seule pièce d'or battu. Ce n’est pas facile à 
obtenir ! Vous rendez-vous compte de la difficulté de transfor-
mer un morceau d'or en ce chandelier ? Je ne peux pas décrire 
la vie de l'Eglise, je n'ai pas de mots pour cela, mais c'est ce 
que le Seigneur veut. Chaque branche porte des boutons, des 
fleurs et des fruits d'amandier. Il y a de nombreux fruits sur ce 
chandelier, plein de la puissance de la résurrection qui englou-
tit la mort ! 

Un des problèmes de l'Eglise dans les trois premiers cha-
pitres de l'Apocalypse, c'est la mort :  « Je sais que tu passes  
pour être vivant, et tu es mort » (Apoc. 3:1b). A quoi sert un 
grand  arbre...  mort ?  L'arbre  dans  Matthieu  13  a  beau  être 
grand, il est mort. Il ne sert tout au plus qu'à devenir du bois 
de  chauffage.  Voulez-vous  que  l'Eglise  ressemble  à  cela ? 
Pensez-vous que l'Eglise est trop petite ? Si vous recherchez 
un grand arbre, ce sont les singes qui vont venir y grimper ! 
Nous avons tous besoin d'une vision. Sinon, vous ne saurez 
pas ce que vous faites ici. Vous avez besoin d'une vision. Je 
n'ai pas de mots pour la décrire, mais je crois que Zacharie 4 
nous  montre  une  vision claire.  Priez  ainsi :  « Seigneur,  que 
l'Eglise devienne un tel arbre vivant. »
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Mardi 15 mars Actes 15

Le Seigneur est la tige du chandelier, et nous en sommes les 
branches,  ce  que  nous  montre  le  nombre  6.  Louez  le  Sei-
gneur ! Lui, il est au milieu, si ferme sur son pied. Il est deve-
nu  semblable  à  nous,  devenant  un  homme,  ce  que  nous 
montrent les quatre calices sur la tige. L'or pur doit encore être 
battu pour devenir un chandelier d'or, qui est aussi l'arbre de la 
vie. L'Eglise ne peut pas être autre chose ! Elle doit être pleine 
de vie, la pleine expression de la merveilleuse vie du Seigneur. 

Je suis heureux que vous ayez vu la beauté, la puissance et 
l'autorité de la vie de résurrection. Que celui qui a des oreilles 
pour  entendre  entende.  N'oubliez  pas  cette  vision.  Et  alors 
vous aurez la lumière qui brillera sur le chandelier : « Tu feras 
ses sept lampes, qui seront placées dessus, de manière à éclai-
rer en face » (v. 37). C'est la fonction du chandelier ! Si les 
sept lampes ne brillent pas, à quoi sert-il qu'elles soient sur le 
chandelier ? Servent-elles uniquement de décoration ? Suspen-
dez-vous des lampes cassées dans votre appartement ? Si elles 
ne brillent pas, elles ne servent à rien. A votre avis, que va 
faire le Seigneur d'un chandelier cassé qui ne brille plus, dont 
toute la vie est partie petit à petit ? Cela n'arrive jamais d'un 
coup. « Je sais que tu passes pour être vivant, et tu es mort » 
(Apoc. 3:1), dit le Seigneur à Sardes. Que le Seigneur nous 
soit miséricordieux et que nos concepts changent. Le Seigneur 
ne bâtit pas l'Eglise selon nos conceptions. Allez à lui, achetez 
de l'huile, achetez de l'or ; et laissez l'Esprit faire son œuvre 
afin de vous transformer en son image, laissez-le battre l'or 
chaque jour un peu plus.  Parfois,  cela peut être difficile ou 
douloureux. Battre l'or n'est pas un massage ! Que vous aimiez 
cela ou non, l'or doit être battu. Ce n'est pas facile ; parfois 
c'est un travail très fin pour former des boutons, des fleurs et 
des fruits. Seul le Saint-Esprit peut accomplir une telle œuvre 
en nous.
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Mercredi 16 mars Actes 16

La forme et la fonction du chandelier d’or

Il  est  merveilleux que le  Seigneur  nous ait  donné une telle 
image de la vie de l’Eglise. « A la tige du chandelier, il y aura  
quatre calices en forme d'amande, avec leurs pommes (ou :  
boutons) et leurs fleurs » (Ex. 25:34). Et de même pour les six 
branches, également ornées de boutons, de fleurs et de fruits 
d’amandier. Le chandelier d’or ressemble à un véritable arbre 
d’or,  un merveilleux amandier  plein de vie.  Le mot  hébreu 
pour  l’amandier  contient  l’idée  d’être  réveillé,  vivant.  Cet 
arbre est le premier à se réveiller après l’hiver. Cela ne repré-
sente pas seulement la vie en général, mais la vie de résurrec-
tion. Le Seigneur a dit : « Je suis la résurrection et la vie ». La 
vie de notre Seigneur Jésus-Christ engloutit la mort ! Le chan-
delier représente donc un magnifique amandier plein de bou-
tons,  de  fleurs  et  de  fruits ;  c’est  un  merveilleux  arbre. 
L’Eglise  doit  être  une  belle  expression  de  cette  vie  mer-
veilleuse. Cette image nous montre combien le chandelier est 
beau.  Il  ressemble à l’arbre de la  vie ;  c’est  en tout  cas un 
arbre plein de vie, fait d’or pur et céleste. L’Eglise doit être 
bâtie  avec  la  nature  divine  de  Dieu.  J’espère  vraiment  que 
nous allons tous nous rappeler la nécessité d’acheter de l’or 
auprès du Seigneur (Apoc. 3:18). Nous avons tous besoin de le 
faire. 

Je suis tout à fait d’accord avec le fait que nous avons be-
soin de nous nourrir du pain de vie car le Seigneur lui-même a 
dit que nous devions le manger pour vivre par lui (Jean 6 :57). 
C’est un aspect. L’autre aspect, c’est que nous devons acheter 
de l’or. Tous sont disposés à manger, mais pas à payer ! Man-
ger le Seigneur est d’une certaine façon gratuit ; mais quand 
nous avons mangé, le Seigneur nous demande : « Es-tu prêt à 
obéir ? »  J’aime  me  réjouir  du  Seigneur.  C’est  une  bonne 
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chose, mais ce n’est pas suffisant : il nous faut obéir, payer le 
prix. L’or ne nous est pas donné gratuitement. Le Seigneur a 
dit : « Achète de moi. » Acheter signifie évidemment que ce 
n’est pas gratuit, qu’il y a un prix à payer. Le Seigneur a be-
soin de personnes qui sont d’accord de payer chaque jour le 
prix  pour  acheter  de  l’or.  Il  est  très  important  que  nous 
voyions cela, car si nous ne sommes pas disposés à acheter de 
l’or chaque jour du Seigneur, comment le chandelier d’or se-
rait-il bâti ? Si ni toi, ni moi n’avons de l’or, comment pour-
rons-nous avoir un chandelier d’or ? C’est impossible ! Et si 
nous  utilisions  un matériau  de  substitution ?  Qu’en  pensez-
vous ?  Mais  quel  matériau  utiliserions-nous ?  Dieu  veut  un 
chandelier d’or. 
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Jeudi 17 mars Actes 17

Jour après jour,  nous devons saisir  les nombreuses occa-
sions d’acheter de l’or. Souvent le Seigneur nous dit : « Cesse 
de  penser  à  de telles  choses. »  Est-ce que  ma réponse  est : 
« Amen » ?  Si  le  Seigneur  te  dit :  « Arrête  de  gaspiller  ton 
temps, viens plutôt à moi », es-tu d’accord d’obéir et de payer 
ce prix, d’acheter de l’or ? Si vous êtes sur le point d’exploser 
de colère  et  que le  Seigneur  vous  dit :  « Non ! »,  êtes-vous 
prêts à lui  obéir ? Nous n’achetons pas une grande quantité 
d’or  d’un  coup,  mais  quelques  grammes  à  la  fois.  Si  nous 
achetons un peu d’or chaque jour, après une année, nous en 
aurons  beaucoup !  Si  nous faisons tous cela  dans la  vie  de 
l’Eglise et que nous rassemblons tout cet or, alors le Seigneur 
peut construire un chandelier d’or. En revanche, si aucun de 
nous n’en achète, d’où viendra l’or ? Nous avons besoin de 
voir cette vision positive des chandeliers d’or dans l’Apoca-
lypse.

Nous avons vu également que nous avons besoin d’huile 
d’or pour le chandelier. Sans cette huile, le chandelier ne peut 
pas briller. Exactement comme votre voiture ne peut pas avan-
cer  sans  essence, même  si  c’est  une  magnifique  Mercedes-
Benz ; sans carburant, vous en serez réduits à la pousser. Où 
est la source de notre énergie, comment pouvons-nous briller ? 
Par l’Esprit ! Nous avons tous besoin d’être remplis du Saint-
Esprit. 

Dans  le  livre  des  Actes,  nous  voyons  le  déplacement  du 
Saint-Esprit. Ne faites rien sans l’Esprit. Ne soyez pas super-
stitieux : si vous êtes remplis du Saint-Esprit, vous le saurez, 
vous n’aurez pas besoin de l’imaginer.  Beaucoup de choses 
vont se passer ; le lieu où vous prierez va trembler. Le dépla-
cement de l’Esprit va être évident et puissant. Si vous man-
quez  de  puissance,  si  rien  ne  se  passe,  si  tout  diminue,  ne 
soyez pas superstitieux et ne pensez pas que vous êtes remplis 
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du  Saint-Esprit,  mais  repentez-vous :  « Seigneur,  pardonne-
nous ! » Il nous faut être remplis du Saint-Esprit, et la lumière 
brillera. S’il y a de l’énergie, il y a de la lumière ; si vous cou-
pez la source d’énergie, il n’y a plus de lumière. Je ne brille 
pas simplement parce que je pense que c’est le cas. La puis-
sance pour la lumière du chandelier vient de l’huile fraîche qui 
remplit  chaque  jour  les  lampes.  Il  vous  faut  être  remplis 
chaque jour du Saint-Esprit ! Dites au Seigneur : « Remplis-
moi aujourd’hui ! » 
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Vendredi 18 mars Actes 18

« Ne vous enivrez pas de vin, c'est de la débauche. Soyez,  
au contraire, remplis de l'Esprit » (Eph. 5:18). On ne s’enivre 
que si on boit de l’alcool, nous le savons tous. Une telle per-
sonne ne marche plus droit et dit toutes sortes de choses insen-
sées.  Qu’en est-il  d’être  rempli  de  l’Esprit ?  Etes-vous  jour 
après jour remplis de l’Esprit ? Paul ne dit pas que les conduc-
teurs doivent être remplis de l’Esprit,  mais il  parle de nous 
tous, de toi et de moi, de chacun de nous. Il vous faut être rem-
plis  de  l’Esprit ;  mais  souvent,  dans  votre  vie  quotidienne, 
vous ne vous en souciez pas. Souvent, ce que vous dites est 
vide  du  Saint-Esprit.  Vous  pouvez  partager  beaucoup  de 
choses sur la Bible, emmagasinées dans votre tête, mais il n’y 
a pas d’Esprit. Ne pensez pas que chaque fois que vous parlez 
de la Bible, vos paroles sont pleines de l’Esprit. Non, il se peut 
que vous parliez simplement parce que vous connaissez très 
bien la Bible, après l’avoir lue pendant quarante ans. Si vous 
êtes remplis de l’Esprit et que le fleuve d’eau de la vie coule 
dans vos paroles, c’est différent ! Si vous êtes remplis de l’Es-
prit, votre parole a de la puissance, elle apporte un approvi-
sionnement de vie. Par contre, si vous ne faites que parler au 
sujet de la Bible comme les pharisiens et les scribes, vous ne 
transmettez que de la connaissance, et cela ne rendra personne 
vivant ; il n’y aura pas de lumière.

L’Eglise est un chandelier d’or et une merveilleuse lumière 
brille. C’est très important. Ne parlez pas de l’Eglise seule-
ment d’une manière doctrinale. Nous avons tous besoin d’aller 
au Seigneur : « Ô Seigneur, fais de l’Eglise un chandelier d’or 
qui  brille,  qui  donne de la  lumière,  afin  que  tous ceux qui 
viendront voient la lumière. » Nous ne voulons pas seulement 
connaître  quelque  chose  dans  notre  intelligence,  mais  nous 
voulons voir la lumière, nous voulons que les ténèbres soient 
exposées, nous voulons être éclairés intérieurement. Sans une 
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telle  lumière,  il  y  a  encore  en  nous  beaucoup  d’obscurité. 
Quand le Seigneur est venu sur cette terre, il était la lumière de 
la vie, et tout était exposé. Tout le monde pensait qu’il n’y 
avait pas de problème avec le judaïsme, mais parce que Jésus 
était la lumière du monde, le judaïsme a été exposé.
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Samedi 19 mars Actes 19

La fonction du chandelier : 
porter la Parole de Dieu

Il est difficile d’expliquer cela en quelques mots. Nous savons 
tous que la Bible est la Parole de Dieu. Pourquoi lorsque les 
pharisiens  et  les  scribes  annonçaient  la  Parole  de  Dieu  n’y 
avait-il pas de vie ? Y a-t-il la vie quand c’est toi qui partages 
la Parole de Dieu ? La Parole de Dieu sans l’Esprit ne donne 
pas la vie, parce que c’est l’Esprit qui donne la vie. Le Sei-
gneur a dit aux pharisiens : « Vous sondez les Ecritures, parce  
que vous pensez avoir en elles la vie éternelle, ce sont elles  
qui rendent témoignage de moi. Et vous ne voulez pas venir à  
moi pour avoir la vie! » (Jean 5 :39-40). La Parole de Dieu ne 
doit en aucun cas être séparée du Seigneur lui-même. Si vous 
faites cela, il n’y a plus de vie. Dans Jean 1:1 nous lisons : 
« Au commencement était la Parole. » Jean ne s’est pas arrêté 
là. Il ajoute :  « Et la Parole était avec Dieu. » Pourquoi Jean 
a-t-il écrit cela ainsi ? Parce que nous pouvons avoir la Parole 
et en parler, mais elle n’est pas « avec Dieu ». Il n’est pas bon 
d’avoir la Parole sans Dieu ! Ne pensez pas que c’est impos-
sible ; beaucoup de gens parlent de la Bible, mais Dieu n’est 
pas derrière ce qu’ils disent. Ne pensez pas que Dieu est avec 
vous chaque fois que vous parlez de sa Parole ; ne pensez pas 
qu’il y est obligé. Vérifiez qu’il est avec vous ! Chaque jour, 
quand le Seigneur vous dit quelque chose (« Stop ! Cesse de 
penser à de telles choses ! Fais cela ! »), lui obéissez-vous ? Si 
vous ne lui obéissez pas, vous faites beaucoup de choses sans 
Dieu ; ensuite, quand vous voulez parler de la Bible à quel-
qu’un, pensez-vous que Dieu sera avec vous ? Assurez-vous 
donc que Dieu est avec vous ! Il est très possible que nous par-
lions de la Parole de Dieu sans que Dieu soit avec nous. C’est 
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la raison pour laquelle rien ne se passe. Si Dieu est avec vous 
quand  vous  partagez  sa  Parole,  quelque  chose  se  passe,  le 
Saint-Esprit opère. C’est pourquoi Jean écrit :  « Et la Parole  
était avec Dieu » et continue en disant :  « Et la Parole était  
Dieu. » 
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Dimanche 20 mars Actes 20

Maintenant, si nous portons la Parole de Dieu en tant qu’un 
chandelier d’or rempli de la vie de résurrection, de la nature 
divine, et d’huile, notre parole sera pleine de vie, de puissance, 
de l’autorité divine. Croyez-vous que rien ne va se passer ? Au 
contraire, le monde sera sens dessus dessous ! Mais sinon, rien 
ne  va  se  passer.  Le  dessein  de  Dieu  ne  sera  pas  accompli 
seulement parce que nous lisons la Bible. Il nous faut réaliser 
que la Parole de Dieu est puissante, parce que Dieu est dans sa 
Parole. Quand Dieu a dit : « Que la lumière soit », la lumière a 
jailli. 

« Toutes choses ont été faites par elle, et rien de ce qui a  
été fait n'a été fait sans elle » (Jean 1:3). Dieu peut appeler en 
existence les choses qui ne sont pas, simplement en parlant. 
Comment se fait-il,  alors que la Parole de Dieu est si  puis-
sante,  que rien ne se passe quand je  parle ?  C’est  qu’il  me 
manque la présence de ce Dieu merveilleux. Quand les pro-
phètes dans l’Ancien Testament ont parlé, ce qu’ils disaient 
s’est produit parce que Dieu était avec eux. 

Quand l’Eglise porte la Parole de Dieu, si la vie de l’Eglise 
est  un chandelier  d’or  plein de la  vie  de résurrection et  de 
l’huile d’or divine, alors le Dieu vivant est avec la parole an-
noncée et  quelque chose se passe.  C’est la vie de l’Eglise ! 
Cela nous manque encore. Que le Seigneur nous soit miséri-
cordieux. La vie de l’Eglise doit briller et porter le témoignage 
vivant de Jésus. C’est la fonction de l’Eglise. Sinon, que fai-
sons-nous ici ? « Vous êtes la lumière du monde. Une ville si-
tuée  sur  une  montagne  ne  peut  être  cachée » (Mat.  5:14). 
L’Eglise doit être la lumière du monde. « Et on n'allume pas  
une lampe pour la mettre sous le boisseau, mais on la met sur  
le chandelier, et elle éclaire tous ceux qui sont dans la mai-
son.  Que votre  lumière luise  ainsi  devant  les  hommes,  afin  
qu'ils voient vos bonnes œuvres, et qu'ils glorifient votre Père  
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qui est dans les cieux » (v. 15). Comment l’Eglise, le chande-
lier d’or, pourrait-elle être cachée ? Il ne faut pas que ce soit le 
cas.  En tant  que ce chandelier,  nous devons briller  dans ce 
monde. Repentons-nous ! Nous parlons beaucoup de l’Eglise, 
mais il nous manque la conscience qu’elle est un tel chande-
lier.  J’espère  que nous allons tous voir  cette  vision,  qui  va 
nous  changer.  Le  Seigneur  attend  que  nous  changions.  Un 
chandelier est nécessaire pour porter les lampes ; la Parole a 
besoin d’un chandelier pour la porter. 
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Lundi 21 mars Actes 21

Nous devons être un chandelier qui porte la parole de Dieu. 
C’est réellement le fardeau du Seigneur dans le livre de l’Apo-
calypse.  Dans  Philippiens  2:15-16,  nous  lisons :  « Afin  que 
vous soyez irréprochables et purs, des enfants de Dieu irré-
prochables au milieu d'une génération perverse et corrompue,  
parmi  laquelle  vous  brillez  comme  des  flambeaux  dans  le  
monde, portant la parole de vie ; et je pourrai me glorifier, au  
jour de Christ,  de n'avoir pas couru en vain ni travaillé en  
vain ».  Chacun de nous dans l’Eglise doit briller comme un 
flambeau dans le monde, en portant la Parole de vie. C’est la 
manière dont nous brillons. La Parole de Dieu est comme un 
flambeau, une lampe, une lumière qui brille ; chaque fois que 
vous l’annoncez, la lumière doit briller. Que le Seigneur nous 
fasse briller ainsi ! « Vous êtes tous des enfants de la lumière  
et des enfants du jour. Nous ne sommes point de la nuit ni des  
ténèbres » (1  Thess.  5:5).  Puisse  le  Seigneur  obtenir  un tel 
chandelier dans notre ville.

Une seule pièce d’or

Revenons à l’image du chandelier. Dans l’Eglise, nous parlons 
beaucoup de l’unité, qui est importante. Le chandelier est fait 
d’un seul morceau d’or battu. Toutes les parties ne font qu’un. 
C’est  beaucoup  plus  difficile  de  marteler  ainsi  un  morceau 
d’or que de coller ensemble différentes parties. C’est un tra-
vail très long. Dieu n’avait-il pas une meilleure manière et un 
moyen  plus  facile  d’obtenir  un  chandelier ?  Si  j’avais  été 
Moïse, j’aurais dit à Dieu : « Ne vaudrait-il pas mieux répartir 
le travail entre plusieurs ouvriers et rassembler ensuite tous les 
morceaux ? Ce serait plus rapide. » Sommes-nous plus sages 
et plus intelligents que Dieu ? Ne connaît-il pas la meilleure 
manière ? En prenant un chemin plus rapide, ne pourrait-on 
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pas obtenir le même résultat, par exemple en assemblant les 
différentes branches fabriquées séparément ? Non, ce n’est pas 
la même chose ! Dieu veut nous montrer, par la manière dont 
est fait le chandelier, que nous sommes tous un, que le Corps 
est un et ne peut pas être divisé. Comment pouvez-vous divi-
ser l’Eglise ? Cette vision du chandelier d’or dans Exode 25 
nous montre combien l’unité est importante aux yeux de Dieu. 
Battre ainsi  un seul morceau d’or pour en faire un tel  mer-
veilleux chandelier avec toutes ses décorations n’est  pas du 
tout facile. C’est tout un art. 
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Mardi 22 mars Actes 22

Le chiffre 6 dans la Bible représente l’être humain, créé le 
sixième jour. Le chandelier est formé d’une tige centrale à par-
tir de laquelle s’étendent six branches, trois de chaque côté. Le 
chiffre 6 représente l’homme, mais certainement pas le vieil 
homme, qui a été crucifié avec Christ et qui ne peut pas bâtir 
le chandelier d’or !  En résurrection, le nouvel homme a été 
créé, ce que représentent les six branches avec les amandes. 

Chaque branche porte trois fois des boutons, des fleurs et 
des fruits (Ex. 25:33), chacune est dans la puissance de la ré-
surrection. Croyez que c’est possible ; c’est ce que Dieu veut. 
Toutes les branches sont reliées à la tige, par groupes de deux.  
Sans la puissance de la vie, nous ne serons jamais un, toi et 
moi. Comment voulez-vous qu’un frère suisse et un frère chi-
nois soient un ? Nous nous connaissons l’un et l’autre depuis 
de nombreuses années,  et  nous sommes toujours  réellement 
un. Quand je te vois, je ne vois pas un frère suisse, mais une 
branche d’or pleine de la vie de résurrection ; et tous deux, 
nous sommes unis en Christ.  C’est  une merveilleuse unité ! 
Tout  le  chandelier  est  fait  à  partir  d’une  même pièce  d’or. 
C’est le seul moyen d’être un. Si vous utilisez un autre moyen, 
un jour quelque chose vous déplaira ou vous serez offensés et 
vous partirez. Croyez-vous qu’une branche pouvait quitter ain-
si le chandelier ? 

Les six branches sont séparées en deux groupes de trois. Le 
chiffre 2 se rapporte au témoignage. Le côté gauche est abso-
lument identique au côté droit ; ils ont le même témoignage. 
Et  les  six  branches  ont  toutes  la  même expression :  Christ. 
C’est merveilleux ! Que le Seigneur nous ouvre les yeux afin 
que nous voyions cela. 
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Mercredi 23 mars Actes 23

Dans chaque ville, un seul chandelier

C’est ce que Dieu a ordonné et nous ne pouvons pas le chan-
ger. Il n’y a qu’un seul chandelier, parce que Dieu est un. Un 
chandelier doit suffire à éclairer la ville entière. 

Le Fils de l’Homme marche
au milieu des chandeliers

Il  est  le Souverain Sacrificateur qui prend soin des chande-
liers. Il est le seul qui en soit capable. Nous pouvons nous ap-
puyer sur lui, placer notre confiance en lui. « Ecris à l'ange de  
l'Eglise  d'Ephèse:  Voici  ce  que  dit  celui  qui  tient  les  sept  
étoiles dans sa main droite, celui qui marche au milieu des  
sept chandeliers d'or » (Apoc. 2:1). Nous avons besoin de voir 
cela. 

Si nous sommes vraiment ces chandeliers, il marchera au 
milieu de nous et il parlera aux Eglises par l’Esprit. La parole 
du Seigneur sera vraiment vivante. Nous n’aurons pas la pa-
role des hommes, mais celle du Saint-Esprit. C’est en fait la 
preuve que nous sommes un tel chandelier.

Il juge et purifie le chandelier

Quand  vous  lisez  les  sept  Epîtres  aux  Eglises  dans  le 
deuxième et le troisième chapitre de l’Apocalypse, ne pensez 
pas que le Seigneur donne un exposé. La manière dont il parle 
aux Eglises  est  très  directe.  Souvent,  sa parole expose,  elle 
avertit, elle juge, afin de nous sauver et de nous appeler à nous 
repentir. Elle nous dit ce qui est dans son cœur et nous encou-
rage. Quand Dieu parle, il n’interprète pas la Bible, il expose 
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notre condition. Ayons des oreilles pour l’entendre ! Ne lisez 
pas la Bible d’une manière tellement objective. Il  vous faut 
écouter ce que le Seigneur vous dit. 

Puisse  la  lumière  nous  exposer,  parce  que  nous  avons 
dans notre cœur beaucoup de choses qui ne sont pas en ordre. 
Toute vision nous est donnée afin que nous changions. Si c’est 
une vision, elle va vous changer ; si ce ne sont que quelques 
doctrines,  rien  ne  va  changer.  Puisse  le  Seigneur  briller  en 
nous et nous changer. Amen !
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Jeudi 24 mars Actes 24

Le mystère des chandeliers d’or
 et l’œuvre de l’ennemi pour corrompre les Eglises

Nous avons vu que le chandelier ressemble à un arbre plein de 
vie, à un amandier. Nous avons besoin de voir que l’Eglise vit 
de la vie du Dieu trinitaire, et qu’il s’agit d’une vie de résur-
rection, d’une vie qui a passé par la mort et en est ressortie 
victorieuse, d’une vie qui engloutit la mort (1 Cor. 15:54) et 
qui a vaincu ce dernier ennemi. Quand vous regardez ce mer-
veilleux  arbre,  vous  voyez  de  nombreux  boutons,  fruits  et 
fleurs d’amandier ; il est plein d’une nouvelle vie, plein de la 
puissance de la résurrection. C’est une nouvelle création, créée 
par Christ dans sa résurrection. C’est le mystère du chandelier 
d’or.  L’Eglise  n’est  pas  seulement  le  rassemblement  des 
croyants, c’est un merveilleux organisme vivant, un arbre d’or 
très particulier ! C’est en même temps un chandelier d’or qui 
brille. 

Puisse  le  Seigneur  nous  ouvrir  les  yeux,  afin  que  nous 
voyions ce qu’il fait avec son Eglise aujourd’hui. Malheureu-
sement,  notre vision ne correspond souvent pas au standard 
céleste. Trop de croyants pensent que l’Eglise se réduit à une 
réunion le dimanche matin ; mais elle est bien plus que cela. A 
la  fin  de  la  Bible,  dans  l’Apocalypse,  les  Eglises  sont  des 
chandeliers d’or. Ce chandelier est beaucoup plus glorieux et 
plus grand que dans Exode 25. Même s’il est dit au verset 39 : 
« On emploiera un talent  d'or pur pour faire  le  chandelier  
avec tous ses ustensiles », le chandelier n’a pas de mesures en 
soi.  Quelle  doit  être  la  dimension des branches,  leur  épais-
seur ? Quelle hauteur doit-il avoir ? Nous n’avons aucune in-
dication à ce sujet. En revanche, la description est très précise 
et saisissante en ce qui concerne les détails des boutons, des 
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fleurs et des fruits. Si vous allez voir la manière dont Salomon 
a construit le temple, vous verrez que le chandelier s’est multi-
plié (2 Chron. 4:7). Pourtant, cette fois encore, nous n’avons 
pas d’indications concernant les dimensions. Il nous est seule-
ment  dit  quelle  quantité  d’or  David  avait  préparé  pour  la 
construction du temple (1 Chron. 22:14). Puissions-nous aussi 
préparer beaucoup d’or pour le chandelier ! Dans Zacharie 4, 
quelle taille a le chandelier ? Nous ne le savons pas non plus, 
mais il ne pouvait certainement pas être minuscule entre les 
deux oliviers. Imaginez un tout petit chandelier entre les deux 
grands arbres : il ne serait pas visible. Quand l’ange a deman-
dé à Zacharie : « Que vois-tu ? », le prophète n’a pas répondu : 
« Deux oliviers. » Le chandelier est le centre de la vision. Au-
dessus de toutes les lampes, il y a un vase, avec des conduits 
d’or  jusqu’à  chacune  des  lampes.  L’approvisionnement 
d’huile vient des deux oliviers, à droite et à gauche. C’est une 
vision merveilleuse ! Il nous faut la voir, en particulier le fait 
que le chandelier ne peut certainement pas être tellement petit. 
Puisse le Seigneur nous montrer quelque chose ici. L’Eglise 
doit grandir, et pour cela, il nous faut acheter plus d’or, plus 
d’huile, et expérimenter jour après jour la puissance de la ré-
surrection. Christ est la vie de résurrection pour engloutir toute 
mort, pour vaincre tout ce qui est déchu dans ce monde. Le 
Seigneur prépare un merveilleux chandelier d’or. 
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Vendredi 25 mars Actes 25

Le fait que l’ennemi est à l’œuvre fait partie du mystère. En 
ce qui concerne le chandelier d’or en soi, nous n’avons pas un 
mystère, mais une vision. En revanche, le mystère inclut le tra-
vail de l’ennemi. Dans les sept Eglises (Apoc. 2 et 3), il y a 
des conflits et beaucoup de problèmes. Il semble qu’une ba-
taille se déroule. Ne pensez pas qu’il est facile pour le Sei-
gneur de bâtir l’Eglise. Rappelez-vous qu’il y a au moins trois 
parties  en  jeu  dans  cette  édification :  d’une  part,  Dieu  lui-
même, le Tout-Puissant, plein de sagesse ; d’autre part Satan, 
qui s’y oppose et essaie d’endommager l’œuvre de Dieu, et en 
plus nous-mêmes. Dieu a accepté le défi ! Ne pensez pas que 
Dieu se  débarrasse de Satan,  il  n’a  pas  besoin  de cela ;  au 
contraire, il l’utilise pour son dessein. Etes-vous surpris ? Pour 
ma  part,  j’aimerais  évidemment  me  débarrasser  du  diable. 
Peut-être ne comprenons-nous pas vraiment cela aujourd’hui, 
mais plus tard, lorsque nous serons plus mûrs dans la vie, en 
considérant  tous  les  problèmes  et  toutes  les  difficultés  que 
nous aurons traversées, nous verrons comment Dieu, dans sa 
sagesse,  a  utilisé toutes ces choses pour notre perfectionne-
ment. Sans ces problèmes, vous n’auriez pas mûri dans la vie 
aujourd’hui.  Peut-être  ne  le  comprenez-vous  pas,  mais  ces 
choses négatives nous aident, afin que nous soyons transfor-
més en l’image du Seigneur. Il m’est difficile de décrire cela, 
mais  vous  devez  exercer  votre  foi.  Cela  fait  partie  du plan 
merveilleux de Dieu. Quand je me retourne pour considérer 
ma vie jusqu’ici, je dois vraiment louer Dieu, non seulement 
pour tous les événements positifs, mais encore plus pour les 
très nombreux problèmes rencontrés. Ne le pensez-vous pas ? 
Supposez que vos parents vous aient tout donné, sans que vous 
ayez eu besoin de vous confronter aux difficultés ou de tra-
vailler, sans problèmes ; serait-ce une bonne chose pour vous ? 
Je ne le crois pas. Au contraire, plus vous traversez de pro-
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blèmes, d’épreuves, de combats et de tests, plus cela vous aide 
à grandir. Nous avons été créés d’une manière spéciale, nous 
avons  besoin  d’exercice  et  d’une  certaine  pression ;  nous 
avons besoin de certains tests, de certains problèmes, du feu. 
Pierre l’a dit aussi : notre foi doit traverser le feu pour devenir 
plus précieuse que l’or. Vous n’aimez pas les examens, n’est-
ce pas ? Combien il serait agréable d’aller à l’école sans avoir 
de tests, sans avoir de problèmes. Pourtant, si vous aviez suivi 
les cours d’une telle école, vous n’auriez pas beaucoup appris. 
Une telle formation ne produirait pas de bons étudiants. Plus 
les examens sont difficiles, plus les étudiants doivent se mettre 
au travail et apprendre. Dieu, dans sa sagesse, laisse l’ennemi 
exister. Cela fait partie du mystère des chandeliers.
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Samedi 26 mars Actes 26

Enfin,  vous  et  moi  faisons  aussi  partie  de  ce  mystère. 
N’êtes-vous pas une personne mystérieuse et compliquée ? En 
tout cas, moi, je le suis. Personne n’est simple, dans ce monde. 
C’est pourquoi il est si compliqué de construire le chandelier. 
Aimez-vous le Seigneur ? En êtes-vous sûrs ? En tout temps ? 
Voulez-vous dire que parfois vous l’aimez, parfois non ? Et 
alors,  quand  l’aimez-vous  et  quand  ne  l’aimez-vous  pas ? 
Quand nous avons des difficultés, nous l’aimons, quand nous 
n’avons pas de problèmes, nous l’oublions, dites-vous ? Ainsi, 
il vaut mieux avoir des difficultés, n’est-ce pas ? Mais nous 
avons de la peine à l’admettre. 

L’édification du chandelier d’or est donc un mystère. Il n’y 
a  aucun problème avec  Dieu.  Le  problème,  c’est  le  diable, 
toutes  les  puissances  des  ténèbres,  tous  les  mauvais  esprits 
dans les lieux célestes. N’oubliez pas Ephésiens 6 ! Nous ai-
mons tous parler de l’Eglise, l’habitation de Dieu, le Corps, la 
maison de Dieu… mais nous n’aimons pas parler du chapitre 6 
d’Ephésiens. Paul dit :  « Revêtez-vous de toutes les armes de  
Dieu, afin de pouvoir tenir ferme contre les ruses du diable » 
(v.  11).  L’édification  de  l’Eglise  est  une  bataille.  Si  vous 
n’êtes pas disposés à combattre, ne bâtissez pas ! L’édification 
du chandelier d’or est une bataille.  « Car nous n'avons pas à  
lutter contre la chair et le sang, mais contre les dominations,  
contre  les  autorités,  contre  les  princes  de  ce  monde de  té-
nèbres, contre les esprits méchants dans les lieux célestes » 
(v. 12). Aimez-vous combattre ? Je ne le crois pas. Dès qu’il y 
a quelques troubles, vous vous enfuyez. Vous n’aimez pas les 
troubles, vous préférez n’avoir de problèmes avec personne. 
N’en va-t-il pas ainsi ? Qu’est-ce qui vaut le mieux : expéri-
menter des luttes ou vivre en harmonie avec tout le monde ? 
Moi aussi,  je préfère l’harmonie. Mais de toute façon, nous 
n’avons pas le choix, car il y a un ennemi et la chair est aussi 
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en chacun de nous. Il y a donc un combat contre les autorités, 
les dominations, les princes de ce monde de ténèbres, contre 
les esprits méchants dans les lieux célestes. Cela fait partie du 
mystère, nous n’avons pas le choix. Vous avez besoin de voir 
le  mystère  des  chandeliers  d’or ;  ces  choses  en  font  partie. 
Nous sommes impliqués dans ce combat,  que nous aimions 
cette idée ou non. 
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Dimanche 27 mars Actes 27

Nous avons donc besoin de voir d’une part que l’ennemi est 
à l’œuvre, et d’autre part que nous sommes très compliqués 
avec  notre  chair,  notre  nature  déchue.  Nous  avons  l’air  ai-
mable, mais nous sommes pleins de rébellion. Regardez-moi : 
j’ai l’air aimable, n’est-ce pas ? Mais je vais vous confesser 
que dans ma nature déchue, je suis un homme rebelle. N’en 
va-t-il pas de même pour vous ? Je sais que dans votre cœur, 
cet  élément  rebelle  est  aussi  présent.  Comment  puis-je  être 
aussi affirmatif ? Parce que nous avons tous le même ancêtre, 
le vieil Adam. S’il n’est pas traité, si cet élément de rébellion 
n’est  pas  vaincu  par  la  vie  de  résurrection  de  Christ,  vous 
n’avez aucun moyen de le soumettre. Si vous n’apprenez pas à 
marcher par l’esprit, la chair va se réveiller et s’élever contre 
l’édification du chandelier d’or. 

Discerner les faux apôtres

D’une  part,  nous  voyons  la  vision  positive  du  merveilleux 
chandelier d’or, d’autre part, les sept Epîtres dans Apocalypse 
2 et 3 nous montrent que le Seigneur marchant au milieu des 
sept chandeliers d’or mène un grand combat. 

Dans l’Epître adressée à l’Eglise à Ephèse, le Seigneur loue 
cette Eglise sur un certain nombre de points : « Je sais que tu 
ne peux supporter les méchants… » (v. 2a). La tolérance est à 
la mode aujourd’hui, mais le Seigneur loue cette Eglise parce 
qu’elle ne tolère pas les méchants. « … que tu as éprouvé ceux  
qui se disent apôtres et qui ne le sont pas, et que tu les as  
trouvés menteurs » (v. 2b). Il nous faut voir que beaucoup de 
prétendus apôtres ne le sont pas. Ce sont des croyants, mais 
pas des apôtres. Un apôtre doit être appelé et envoyé par Dieu 
lui-même, et non désigné et envoyé par une organisation ou 
par des hommes. Il nous faut pouvoir discerner cela.
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Lundi 28 mars Actes 28

Vous voyez dans ce passage que dès le début, l’ennemi a 
commencé à envoyer de faux apôtres. Le Seigneur lui-même 
l’a mentionné, ainsi que Matthieu, Luc, Pierre, Jean et Paul 
aussi (Mat. 7:15-20; Actes 20:29-30; 2 Pie. 2:1; 1 Jean 4:1; 
2 Cor. 11:13). Il nous faut réaliser que cela fait partie du mys-
tère. L’ennemi agit d’une manière très subtile. Lorsque Paul 
s’est adressé aux anciens de l’Eglise à Ephèse, il leur a dit : 
« Prenez donc garde à vous-mêmes, et à tout le troupeau sur  
lequel le Saint-Esprit vous a établis évêques (ou: surveillants),  
pour paître l'Eglise de Dieu, qu'il s'est acquise par son propre  
sang. Je sais qu'il s'introduira parmi vous, après mon départ,  
des loups cruels qui n'épargneront pas le troupeau » (Actes 
20:28-29). J’aimerais insister d’abord sur le fait  que les an-
ciens  sont  établis  par  le  Saint-Esprit  et  non  par  l’homme, 
même si le Seigneur peut utiliser pour cela des apôtres. Mais 
ces  derniers  doivent  connaître  la  pensée  de  l’Esprit,  ils  ne 
peuvent pas désigner n’importe qui. Dans ce passage, Paul se 
montre très préoccupé, sachant que des loups cruels viendront 
et n’épargneront pas le troupeau. Le Seigneur dit que les loups 
viennent en vêtements de brebis (Mat. 7:15). Si quelqu’un ve-
nait à vous en montrant son vrai visage de loup, vous fuiriez 
immédiatement.  Mais  les  loups  ne  viennent  pas  ainsi,  ils 
portent des vêtements de brebis très propres, et nous les ac-
cueillons. « Et qu'il s'élèvera du milieu de vous des hommes 
qui enseigneront des choses pernicieuses, pour entraîner les  
disciples après eux » (v.  30).  Combien l’ennemi est  subtil ! 
Des hommes vont s’élever et tordre la vérité. Ils ne vont pas 
forcément changer la vérité, mais la tordre un peu, en ajoutant 
juste un peu de levain. Si les saints ne sondent pas assidûment 
les Ecritures, ils ne seront pas capables de discerner cela. Et 
quel est le but de tels hommes ? Entraîner les disciples après 
eux. Nous sommes un seul troupeau ; mais si quelqu’un vient, 
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tord  un  peu  la  vérité  avec  l’intention  d’entraîner  les  autres 
après  lui,  il  nous  détourne  de  notre  but  qui  est  de  suivre 
l’Agneau. Nous ne voulons suivre aucun homme. Si nous vou-
lons  aider  les  autres,  nous  devons  les  amener  à  suivre 
l’Agneau. Quelle tâche remplissent les apôtres ? Ils ne vous 
amènent pas à les suivre eux-mêmes, mais à suivre l’Agneau. 
Le troupeau lui appartient ! Il est le grand Berger ; même les 
bergers doivent suivre le grand Berger.  
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Mardi 29 mars Romains 1

Haïr les œuvres des Nicolaïtes

Ainsi, le Seigneur loue l’Eglise à Ephèse d’avoir du discerne-
ment. Savoir discerner est toujours une bonne chose. Au ver-
set 6, il les loue aussi pour le fait qu’ils haïssent la doctrine et 
les œuvres des Nicolaïtes, comme il les hait aussi. Savez-vous 
haïr, dans la vie de l’Eglise ? Avez-vous appris à haïr ? Etes-
vous  conscients  que  le  Seigneur  loue  ici  ceux  qui  haïssent 
quelque chose ? Il existe certaines choses que le Seigneur hait. 
Ne haïssez pas ce que le Seigneur ne hait pas ! Mais si le Sei-
gneur hait quelque chose, vous aussi, haïssez cela. Il ne serait 
pas bon que nous aimions ce que le Seigneur hait.

Qu’est-ce que le Seigneur hait ? « Tu as pourtant ceci, c'est  
que tu hais les œuvres des Nicolaïtes, œuvres que je hais aus-
si » (Apoc. 2:6). En fait, nulle part on ne retrouve trace dans 
l’histoire d’un groupe de personnes portant le nom de Nico-
laïtes.  Il  nous  faut  comprendre  que  dans  l’Apocalypse,  les 
noms que le Seigneur utilise ont une signification spirituelle 
spécifique, comme Jézabel par exemple (Apoc. 2:20). Le mot 
Nicolaïtes est composé de deux racines grecques : d’une part 
nikaô, « régner, conquérir » et d’autre part laos, « le peuple ». 
Ce mot désigne donc certaines personnes qui remplacent l’au-
torité du Seigneur et dominent sur les gens du peuple. Cela 
correspond au système du clergé et des laïcs. Le Seigneur hait 
cela, parce que chacun de nous, dans la vie de l’Eglise, doit 
avoir une relation directe avec la Tête ! Personne ne peut 
remplacer Christ en tant que la Tête. Cela ne veut pas dire que 
nous ne devons plus avoir d’anciens, mais chacun de nous doit 
développer une relation directe avec le Seigneur. Vous ne pou-
vez pas dépendre de quelqu’un d’autre, il vous faut apprendre 
à aller directement à lui. C’est important. Le Seigneur hait un 
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système où seuls les prêtres ont le droit de lire la Bible parce 
qu’ils sont censés être les seuls à pouvoir comprendre l’Ecri-
ture ! Chacun de vous doit venir personnellement à la Parole. 
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Mercredi 30 mars Romains 2

Ne craignez pas de mal comprendre la Bible. Les enfants ne 
comprennent pas tout du premier coup, mais plus ils lisent, 
plus ils comprennent, et plus ils apprennent à saisir le contenu 
de ce qu’ils lisent ; il est normal qu’après quelques années de 
cet apprentissage, ils puissent lire de petits livres tout seuls. 
Supposez qu’après 15 ans, vous deviez toujours lire des livres 
à votre enfant ! Si votre enfant a vingt ans, vient-il vous de-
mander : « S’il te plaît, lis-moi ce livre » ? Comment se fait-il 
donc que des croyants, après plus de cinquante ans, ne sachent 
rien faire d’autre que d’écouter ce que dit le prédicateur ? Ce 
n’est  pas  normal.  D’une  part,  le  clergé  remplace  la  Tête, 
Christ ; d’autre part, les laïcs restent jusqu’à la fin de petits en-
fants en Christ et ne grandissent jamais. Est-ce normal, si des 
croyants écoutent semaine après semaine, et  qu’année après 
année, ils se contentent toujours d’écouter ?  « Vous, en effet,  
qui depuis longtemps devriez être des maîtres » (Héb. 5:12). 
Après  cinq,  sept,  dix ans,  tous les  saints  devraient  être  des 
maîtres, capables d’en enseigner d’autres et de répandre la Pa-
role auprès de beaucoup. 

Vous avez obtenu un titre à la fin de vos études, n’est-ce 
pas ?  Après  avoir  terminé votre  formation,  vous  avez  com-
mencé à travailler. Vous en connaissez autant que vos profes-
seurs, ou en tout cas, vous avez assez de connaissances pour 
commencer à agir vous-mêmes. Est-ce que vous continuez à 
téléphoner chaque jour à vos enseignants ? « Professeur, com-
ment dois-je faire ceci ou cela ? Que dois-je faire dans tel ou 
tel cas ? » Faites-vous cela ? Non, vous n’allez plus à l’école.

Aujourd’hui, nous devrions servir dans le royaume de Dieu, 
en aider d’autres à connaître la vérité, à connaître le chemin et 
l’Eglise de Dieu, à être fidèles au Seigneur, à bâtir dans l’uni-
té, à entretenir une relation vivante avec le Seigneur et à le 
suivre jour après jour. Nous devrions tous être en train de faire 
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cela. Si ce n’est pas le cas, le Seigneur n’a aucun moyen d’al-
ler de l’avant. Je ne veux pas dire que vous devez faire votre 
propre œuvre bizarre, mais devenez des serviteurs fidèles du 
royaume de Dieu, des vases utiles dans la maison de Dieu. 
Nous devrions tous devenir des croyants mûrs, chacun devrait 
connaître la vérité dans la Parole de Dieu. Après cinq ou sept 
ans,  vous  devriez  être  des  experts  capables  d’expliquer  à 
d’autres ce qu’est l’Eglise ! Vous devriez être des experts dans 
l’annonce de l’Evangile. 
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Jeudi 31 mars Romains 3

Un vrai apôtre du Seigneur doit équiper les saints pour faire 
le travail afin que le Corps de Christ soit édifié. Sinon vous se-
rez assis là pendant des années sans jamais être capables de 
faire quoi que ce soit pour Dieu. Je ne voudrais pas voir cela. 
Paul n’a-t-il  pas dit :  « Vous, en effet, qui depuis longtemps  
devriez être des maîtres… » ? Cela veut dire que vous devez 
être capables maintenant d’en aider d’autres avec la Parole de 
vie ;  « … vous  avez  encore  besoin  qu'on vous enseigne  les  
principes élémentaires des oracles de Dieu. » Voudriez-vous 
rester toute votre vie à l’école élémentaire ? Ce serait plus fa-
cile. Ne serait-il pas agréable de rester au même niveau plu-
sieurs années de suite ? Il suffirait de rester assis là et de tout 
réécouter  à  nouveau.  Personne  n’aime  faire  cela,  mais  les 
chrétiens le font. Ils réécoutent toujours à nouveau les mêmes 
choses, et disent chaque année : « Amen ». Après trente ans, 
après cinquante ans, ils continuent à dire Amen. Si j’étais en-
seignant et que j’avais de tels élèves, je leur dirais de partir et 
de passer dans la classe supérieure. Beaucoup de pasteurs, au 
contraire,  disent :  « Restez  pour  toujours  dans  ma  classe. » 
N’en est-il pas ainsi ? C’est à cela que conduit le système de la 
séparation entre clergé et laïcs. C’est ce que le Seigneur dé-
teste.  « … vous avez encore besoin qu'on vous enseigne les  
principes élémentaires des oracles de Dieu, vous en êtes venus  
à avoir besoin de lait et non d'une nourriture solide. Or, qui-
conque en est au lait n'a pas l'expérience de la parole de jus-
tice; car il est un enfant » (Héb. 5:12-13). Que cela ne soit pas 
notre cas !  Vous devez croître et  mûrir spirituellement pour 
connaître  le  Seigneur  et  ce  qu’il  veut.  Nous  avons  besoin 
d’être  spirituellement  autonomes.  Non  pas  individualistes, 
mais mûrs, car alors nous pouvons réellement être édifiés. Un 
chrétien mûr ne sera jamais  un chrétien individualiste.  Plus 
vous mûrissez plus vous êtes pour l’Eglise.
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